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lence le Gouverneur-Général lors de l'njournement du parle-
ment fidéral, le '23. mai dernier ; niais le défaut d'esqpacc
nous en a empêché. Aujourd'hui -nous comblons 'cette la'-
eine, en énumérant ceux d'un intérêt général ou spéciale-
ieent agricole

Bill pour le maintien du bon ordre à bord des bateaux

BIH pour amender l'acte de.18G3.relatif aux patentes.
Bil pour la conçtruction des tava x'devant donner plus

de facilité aux couilniunications par rivières et cours d'eau.
Bill demandant de nouvelles stipulations relativement à

lamélioration du fleuve St: Laurent entre Montréal et
Q b c.

Bil pour amender l'acte ayant rapport aux offenses contre
rjwronne. -,
Bill concernant les poids et mesures.
.Bill pour amender l'acte re!atif à la milice et à la défense

de la Puissance du Canada.
Bill pour incorporer une compqgnie sous le nom de " Le

,Crédit Foncier du Bas-Canada. "
Bill faisant des dispositions temporaires relativement à

l'élection des députés de la Chambre des Communes.
Bill pour réajuster les montants payables et imputables

aux diverses Provinces du Canada par le gouvernement fé-
dé.ral en auitant que ces montants sont basés sur la dette
avuc laquelle ces provinces sont entrées respectivement dans
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nombreuses au'denécs uvec nt. ir.- àdriaat 1 t tÈranqu e
charmait tout le monde par sa conservation àttrafinte. Pas
un geste, pas un tno uvuetaent de Co rp<fpas ui eicent de
sa voix ne trahissaient l'embarras ou la souffr ace."

Ainsi nous pouvons nous-mêmes vivre-sans in quiétude
sur cette précieuse vie.et attendre tranquilliment le jour
marqué par la Divide Providencé, pour le triomphe défini-
tif de la Papauté,

En France, même sujet de consolation. Thicie, le répu-
blicain ambitieux, qui s'était entonÏé do tout 'cque la'-Re-
ligion comptait d'ennemis acharnés, qui prétendait gouverner
avec une minorité impie et rembtante, qui cajolait legouver-
nement italien pendant que celui-ci spoliait l'Eglise, s'empa-
rait des propriétés des ordres religieux et'méprisait les aver-
tissements paternels partis du Vatican. Thiers enfin, qui
poussait la France vers l'abîme vient d'être jeté pâr dessus
bord. La république l'avait élevé,' elle l'a abaissé elle n'a
fait qu'exercer son droit.

A la place de M. Thiers, les conservateuis ont placé le
brave Maréchal MacMahon dont toute lavie aété consacrée
à la gloire de sa patrie et dont les idées conservatricks éont
une garantie pour l'avenir.

C'est samedi, le 24 mai dernier, que la France conserva-
trice a obtenu cette victoire signalée sur les principes anti-
sociaux que les amis de M. Thiers étaient en train dé -faire
prédominer.

l'Union. Nous ne suivrons pas ici toutes les péripéties de la lutte
Bill fixant de meilleures dispositions relativement aux pé- qui a amcné la chute du Président de la République frin-

titions d'élections et aux élections contestées des représen- gaise. Il nous suffira du dire que M. Thiers a constamment
tants do la Chumbre des Communes. montré envers la majorité conservatrice do l'Assemblée Na-

Bill pour amender, refondre et étendre à toute la Puis. tionale une défiance qui ne présageait rien de bon peur l'a-
sauce du Canuda, les lois relatives à l'inspection de certains venir, qu'il n sans cesse cherchéà diminuer son influence
artie|cs d'étape des produits canadiens.-iertieles~~~~~~~~ d'tple rdiscndes fn de pouvoir gouverner sans elle, et qu'il a.presque ton.

Le Gouverneur-Général avait déjà, le 26 avril dernier, jours choisi ses ministres autant que possible parmi les
sanctionné plusieurs autres bilNs dont nons donnons ici les membres de la tnoorité.
prinqipaux Les choses continuèrent ainsi jusu'ax dernières élea-

Acte pour renidre les membres des Conseils et assemblées tins. Alors M. Thiers se croyant sans doute assez fort se
L(gîlatives deà provinces inéligibles pour les Commuem. déclara ouvertement contre les conservateurs en favorisant

Acte cotcernant le transport des marchandises dangereuses l'éleetion des radicanx et des répubiain iinis riels; aussi
sur les navires. ces derniers furent-ils tous élus à une grande majorité.

Acte pour amender l'acte incorporantla Compgnin d'As- Cet n te d'ostilit fit comprendre aux conservateurs que
Eurance contre les rijques isolés du Canada, et pour ajouter leur avenir ainsi que celui do la France était en péril et
à son nom les mots suivants: I Et des cultivateurs contre lui montra la nécessité de s'organiser fortementscontre l'en-
le fou. nemi.

AcEn Europe, les événements ont acquis une importance Qelque temps après M. Thiers remania son cabinet n
extraordinaire. La cité du bien semble prête a l'emporter accentuant de plus en plus sou hostilité. C'est alors que la
sur la cité du mal, la révolution subit à tout instant des nujorit pensa sérieusement à ressaisir le pouvoir qui s'é-
échecs qui l'ébranlent jusque dans se rcondeients et nous chappait de es mains.
font prvoir dans un avenir pcut-tre assez rapproché le Dans ces diepositionp, l'Assemblée Nationale s réunit à
triomphe de la Rcligion sur l'impiété. Versailles et dès la première séance la Droi ou la majorité

La santé du Saint Père, que les journaux dévoués à la conservatrice donna vis d'une intrpellation et d'une mo-
Révolution persistaient à nous montrer coumie gravement tion déclarant que M. Thiers devait choisir ses Ministres
atteinte, s'amnéliore- de jour on jour. Les derniières nouvelles dans la manjorité. Ce n'était que juste; mais le Président de
d'Europe nur dioet même que Sn Sainteté a repris son la République française pensait autrement puisqu'il avait
train de vie ordinaire et que si elle continue à prendre des pris les membres du cabinet partoutr'ailleurs que' dans la
précautions d'ct moins par besoin que par condescendance Majorité. C'est la première fois que l'on voit un gouverne-
à la tendre solaicitude de son entourage. ment constitutionnel subir le joug d'une minorité.

Ce retour à la santé ne fait certainement pas l'affaire des Les conaurvatcurs sentant toute laleur force maitirent
impies qui ne désirent rien tant que l mort de Pie IX et leur deande, et le 23 mai M. le duo de Broglie fit con-
qui'lui planteraient eux-mêmes le poignard dans la gorge si naître l- nombreux griefs do la majorité, il reprochaà M.
un bras tout puissant ne les n empêchait. Ausi continuent- Thierle d'avoir donné le démenti à toute sa vie passée,violer
ils à nous assurer qu'il est mourant. Heureusement que le padncte de Bordeaux dans lequel il avait été cdc q
leurs désirs ne donnent prias la mort et dee IX est aujour- cur. forme définitive do gouvernèment né -erait adoptée
d'hui bien portant. n,,ant l'évacuation complète du territoiro, jetlenagea'àgo-

Le l r d iice.a dpe où on le disait mourant, il recevait de uoi il condrai eli

ces dernivers furetistu lsàu gad majorité. asqo i odi


